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} RAT d'une Lettre de NaPLes 

“ VO. Décembre , vRor. 

Päroft, que les Troupes Ruffes, 
RS depuis nos troubles ‚ fe trou- 
DE en cette Capitale, & dont la 
CHCe n'a pas peu contribué à 
Y Tamener l'ordre & ta tranquilli- 


Arte 
Ee: Hommes , t: Elies confiftent en 


bas Qui femblent devoir être 
„ans Bon pe ols Frégates Rufes, entrées 
“ention par leur ge réBates atrirent Var- 
És ne foient perSicieur, qui, bien qu’el- 

: que jè 
Sons ln à des Vailan ded,” 
£ “ee 4 Croit u’ Oije 
ge enlarge 
q fi 

Rr fie eft la Puigp Pt toute apparence, 
Ous la ga- 
laquelle la 





ht d’ el 
rdre de En être renduë en propriété à 


la garde d° Jean de Ferufalem & confié 
€ d'un Prince dae, ‚ continuë de 


Mens é 8JPte. Ces divers Bâti: 
Bent benen en grand nombre & zmê. 
te à Malte ® Je Monde, jettent tous Van- 
leute conf, 4 Eee QUI Yy caufe une prodi- 
Woit en arte vatdon, à laquelle on pour- 
Én grande le par des Vivres, cherchés 
e Naples Wantité, tant dans le Royaume 
„ Le célenre Mrds Seite, ” 
Énvoye Prés Dprtrquis de Gallo, notre 
/ Ed ici de a Romain , wient 
| EXT hi 
RAIT Pune Lettre de Vien- 
Le " Janvier, 1809. 
fmper: on de Hügel, Co. Commiffaire 
â Diète de VEmpire, arriva 


lénce de Sa Majefté, Il doit 


Ss Inftructi de Bene Ie 
bb) Obs fpéci 3 eu tur 
Nain Péciales de P'Em 

€ des Änderunizés : Et Pen ite ane 
| 3 


probablemeat il paroîtra, comme Commís- 
falre ou Plénipotentiaire Impcérial, à ta Dé- 
putation , chargée par la Diète de con- 
courir à Varrangement de cette affaire, * 

‚, Mr. Pelzer , Fun des Amis du Vice- 
Chancelier atuel, Comte Louis de Coben- 
zel, qui avoit été deftiné à fe rendre à 
Berne, en qualité de Miniftre de lPEmpe- 
reur près la République Helvétique, vient 
de partir à-préfent pour Londres, On as- 
fure , qu'il va y réfider comme Chargé- 
d'affaires Impérial , pendant Pebfence de 
notre Envoyé-Extraordinaire en Angleter- 
re, Comtede Stakremberg , lequel auroit de- 
mandé & obtenu un Congé de fix mois. 
L'Internonce & Miníftre- Plénipotentiaire 
Impérial à Conffantinople, Baron de Her 
bert -Rathkeal, a nouvellement recu un té- 
moignage honorsble de la fatisfe tion de 
fon Souversin: Sa Majefté Pa nommé fon 
Confeiller- Intime cffetif, & lui a offert 
cette Place comme un gege de fa recon- 
noiffance pour des ferviceslongs & utiles. °* 

‚, La dernière dispute, qu'il y a eu fur 
le pas, au grand Gala du jour du nouvel- 
an, entre les Ambaffladeurs de France & de 
Ruffie, a donné occafion, qu'il a été nori 
fié de nouveau, d'une manière indireête, 
au Corps Diplomatique en cette Réfiden- 
ce, qu’à notre Cour il ne s'obferve point 
d'Etiquette pour lintrodu&ion des Mini- 
ftres étrangers à "Audience de VPEmpereur. 
NH réfelte de cette maxime, que VAmbaffa- 
deur, qui arrive le premier à la Cour, eft 
aufli préfenté le premier à Sa Majefté, & 
que, par conféquent, l'ordre ou le rang ne 
doit point être pour ceux-ci un chiet de 
conteftation. C'eft l'éclaircifTement de ce 
point, qui a feit, que le Citoyen Chars 
pagny, eyant acquis la certiiude, que le 
Comte de Rafumofsky étoit arrivé avant lui 
à la Cour, le 1, de ce mois, n'a pas héfiré 
d'avouer bientôt, qu’ilavoir eu tort; après 
quoî les deux Ambaffadeurs ont été zifément 
reConciliés par notre Vice- Chancelier, *” 

De VriENNeE, le 9. Janvier. 

On trouve dans la Gazette de WVicsne de 
ce jour l'annonce du décês de la Fille ct 
née de lVArchiduc, Grand- Duc (de For 


ease) VAreindueve fe Carolin Ferctian- 
der Elle a éé arrachie à fes iluftres Pa- 
rens & à la Familte Impériale, dans !'dge 
teudre de 9. ans, & partesfuitesd’un Tehu- 
matisme, La dernière Gazerte de la Cour 
contient cagore une Liite nombreufe de 
grâces diftcibues nouvellement par VEm- 

ereur parmi le haut Milicaire : On rea- 
contrera , dans cette Lifte , les noms da 
Fils aîné de "Empereur & de fon Frère le 
plus jeune; ceux des Chefs des fix Régi- 
mens de Cavalerie, fupprimés it y a peu 
de tems3 enfin, ceux de plafieurs Géné- 
raux, célèbres dans la dernière Guerre, 
En voici Vénuméracion oflicielle, 

… $a Majellé Impériale- Royale a daigné 
couftrer au jeld- Maréchal, Prince de Co- 
bourg, de Régiment vacant de Lascy, en 
ajvutant, “ gwen confrant ce Régiment aux 
„> fins du Prince, Elle efpéroit par -là don- 
2 Hers tant à lui qu'à fon Prédiceffeur , une 
s preuve d'un attachement inaltérable. 
ss Ma plien outre à Sa Majeflé de don- 
ner àl’ Archiduc Ferdinand- Charles, Prén- 
ce- Royal, le Régiment de Kavanagh, & au 
Lieutenunt -Veld- Maréchal Comte Karaiczay 
ga Propriété en fecond du même Régiment; 
au Weld- Maréchal, Duc de Modène, le Ré- 
giment de Weukheim, & au Général - Ma- 
for Comte de Buffy la Propriété en fecond 
de ce Régiment; au Margrave d’Anfpach 
le Régiment de Kheui; au Géndral d' drtit- 
derie, Prince Czartorisky , le Régiment de 
Clairfait; à L’Archiduc Rodolphe te Régí- 
ment de Terzy , & au Licutenant-Veld- 
Blaréchal de Lufignan Ja Propriëtéen fecond 
de ce même Régiment; au Lieutenant -Veld- 
Maréchal Riefe le Régiment d'Orange; au 
Eierterant-Feld- Alaréchal , Comte Morzin, 
le Régiment de Callenberg; au Lieutenant- 
Veld- Maréchal de Stipfchüz celui de Mes- 
zaros; au Lieutenant -Veld - Maréchal , Com- 
te St. Julien, le Grime Régiment d'Infante- 
sie 5 au Lieutenant -Veld- Maréchal Fran- 
gois de Jellachich Je Gone Régiment d'In- 
fanterie; au Lieutenant -Veld- Maréchal de 
Tfefchwitz la Propriëté en fecond du Ré- 
giment de Cuiraffiers, portant le nom de Sa 
Majeflé; au Lieutenant -Veld- Maréchal, 
Baren de Latterman, la Propridté en fecond 
du Résiment du Grand- Due de Toscane. ” 

… Enfin, il a pliù à Sa Majeflé de nomsmer 
Liautenant-Veld- Maréchal le Général- Ma- 
jor Manfredini, & de remettre en activité 
da fervice les deux Lieutenants- Veld. Maré- 
chaux d'Argenteau & Davidovich , guf 
avaient jusqu’ici leur retrait.” 


EXTR- AIT Eune Lettre de TRAt : 
FoRT du 17. Janvier. de 

„On n'a recu jusqu'ici de RAW 
aucuns renfeignemens ultéricurs for bs 
tenu des Dépèches importantes, gei fe 
été apportées de Paris, à la fia de De ke 
bre, au Chargé-d'uffuires de Fran 
la Diète, par rapport À lalfsire des 


nités. Le même fecret règne touj ies 
les Négociations y relatives, tenuês gn 
tems en fuspens par la multiplicieé 6“ 


térêrs à concilier, par le nombre clk 
gaement des Puiflances à confùlcers 
Pacification, enlia, entre la France 88° 
gleterre. Ll n'eft pas non plus prost 
que le voile, qui couvre la Corrs?! 
ce des principaux Cabinets fur les bÀ 
de "Empire, & dont un coin feulél}: 
été levé quelguefois, pour en faire ee 
voir les difficultés; il n'eft pas pi©, 
que ce voile foit déchiré avant Ventiéh” 
cert des grandes PuilTances, ou Îe à 
phe complet de quelques-unes d'éf (À 
Tess c'eft-à-dire, avant qu'on ne Colbe 
exécuter & àÀ laiffer exécuter le ik 






partage de I'Alleurapne. Un des plus); 
obitacles à larrangement, qui duit k 
der ce partage; c'eft, fans doute, Ì 
tentions incidentelles de la Maifon d 
ge, miles en. avant par le Roide P7% 
vertu de fes anciens Accords part de 
& fecrets avec la France, la Fallu fj 
nouveau Lot confidérable, outre cê} 

VEinpereur & l'Empire s’étoïent ob! 

fournir, en failant ou ratiliant le ni 
Traité général & parent de Lunevillte 
fait, que ce point a été vivement 28 

tre i’ Autriche & la Prufe ; & ou Cents dje 
ila amené, pour beaucoup, autré 

de diffenfion entre les deux Puiffancén, 
lui d'ane plus grande étenduë à don? 

Sicularifations, à quoì fe trouvoit ná 
lement lige la faspenfion des no 

Eleêtions des Princes Eccléfiaftique® 
jourd’hui on ne peut qu’être confiff 
Core dans cette opinion, ainfi que dans 
dela grande maffe d'Zudrmnitss, & Pi 
féquent, du grand. nombre de Sé%y 
tiväs, qu'il Faudra y avoir; puiraë 
prend avec aflez de certitude, c@ of 





toit qu'ua bruit jusqu'icisfgavoir,d 
les Fertiles & riches Evêchés de 4% 
& de /irtzbourg , qui font destine 
Maifon d'Orange. Il fembte, que 16 & 
re ultérieur à ce fuiet n'ait pas éé ji? 
ceffaire: Du mcins des Papiers de pl 
re viennent de publier précifement, 


le de rt k 5 

be Dn Convention fecrette entre ta Pran- 

pene cérte ad qut renferme Principale- 

wen faif: Ispolition, left à remarquer, 
âdjuger au Prince d'Orange 


ruffienne en 
Tandebourg , pour le cas 
Tince, 
’ le per le Roi d'Efpagne en 
Bance p eifon 
ecn de Toscane , où, lors- 
EN te no 
koi A sé Uvelle 
a ie . » a 
b Traité du a Sne; (ainfi.qwon } avapar 
, inlré daninorres -Confut de Fran- 
je 0 i 
digg: En Ur régler jes Comptes 
€ ent. 
Duc da Wirtembers Les Députés 
\ conduite des D E Propofë examen de 
TOn avec 1 ’ 
e Généra Môreau far la Contri- 


hs P alfant 

Tajo, SC Bamberg & de Wirtzbourg , Sa 

ô le. Maifon de téferve la Succeffion 
un’ k : 

) Auroit Patnt de Descendans mâles 
fOndicion Cl rappelle une femblabte 
veur de 

hen » En fiipolanc avec la 
@rme au Trône du’ Prince- Hérédicaire 
5 Famille Royale vi 
eindr; Ke yate vien- 
kn Infant dij elle feroit remplacgée par 
ML °, à 
H Catholique & deine be 
ES) La Diete d Pplément Ne, IV.) is 
pe u Enk 
HÉ tenuë à Ulm Be de Souabe, qui a 
ordinai É 

éparée dernièremans* S° la Guerre, 

Wluttsay en fo 
herz gard, PEU contens de Pijn venus à 
“erätions: Us avoien lluë des deti- 
DOO. entrèrent, Dr Cercle, qui en 
0 SSO0Urg , en négocia- 

tion: Militai 
he ire fi 

Mais, pnendée pour Armée 


5 Wing, ; s . 
réer leur embergcois i 
d ro 4 SC0tS , pour fairé 
le ef r fu Pofition, 1 Afembiée du Cer- 


fée d° 
entrer dans cette affaire, 


a fimpt mi 

ksquels AL COntinuê les travaux our 

2voit été Convoquge, ae 
Mafias, Chargé. d'affaires 
€ Cercle de Souabe ‚ & 
entarions à la Cour 
démêiës récens en- 
sa donné, au com- 
olemnité de un ear OÙ 
bad Baptême de fon Enfant ideeen. 
; du fait en ces tems- ci, 
femblens At de moeurs Parmi les 
je Mériter, qu'on en re- 

ce officielie, qui fuit, ” 


d RU ee 
pn AujourP rus g SL 4e Janvier. 
Varg Panives qe je PPS le Fils du 
Près du Cercie ee République Francoi- 
Fis Se f ! 
hai de Pansse 4 Sn, né le o0. Dé- 
# dd adi: ij le Préct lente. De 7 
e M sen Par Mr, René popeene 
ki a donné IS acten Evégne de de 
6 démiffon de fun Sige LiBn: 
€ hd Fi: 


5» malgré tous les efforts 


Jane a eu pour Parrain Son dir, Sér. Câar- 
les- Louis- Frédéric , Prince - Hérdditaira 
de Bade, @ pour Marraine Aike Jofuphie 
ne, Baronne de Venningen. ” 


De Weser, Je ao. Janvier, 

H vient d'être admis dans les Feuilles de 
Cette Ville, à Pexemple de quelques Gazet 
tes de l'Empire, un Article. de la Conven- 
tion fecrète du 5. Août 1796. entre notre 
Roi & le Gouvernement Frangois, concer- 
nant Pindemnifaction éventuelle de la Mai- 
fon d'Orange des pertes, qu’elte pourroit 
faire en Hollande & au-delà du Rhár, tors 
de la Pacification générale, C'eft VArti- 
cle 5. de la dite Convention, quel'on ajou- 
te avoir été citée dans la Réponfe de la. 
Cour de Berlin à une Note de V'Envoyé Eme 
périal Comte de Stadion, relative aux Ele: 
tions de: Münfler & de Cologne. Voict 
FArticle en gueftion. 


> Si, lors dela Pacification à venir, le ré- 
tabiiffement de la Maifon d'Orange dans fes. 
Charges & Dignités en Jlollande eft déclaré 
inadmifible, Sa Maj. le Roi de Prufe & la 
République Frangoife s'engagent , pour ce 
Cas. à faire intervenir leurs bons offices &. 
leur puiffante médiation , pour opérer un Ar- 
rangement convenable entre la République 
Batave & le Prince de Naffau- Orange „ dont 
les principales conditions feront, d'une part, 
la renonciation du dit Prince à tonte préten- 
tion quelcongue à la Digaité de Stadhouder „ 
ainfi-qn’à tous les Biens immeubles „ que pos- 
fède ce Prince fur la rive gauche du Amin &. 
dans les Provinces de la Belgique ; &, de: 
autre part, l'obligation pour la République 
Batave de payer au Prince de Nafau uue In- 
demaité équivalente à tous les dits Biens, fs 
tués dans le ‘Ferritoire des Frovinces-Unies … 
dans le Pays de la Géndralité , K dans les Co- 
lonies lfollandoifes , à-moins que la Républie 
qie Latave ne préfère d'abandoaner au Prin- 
ce de Nufau les Biens immeubles fus-dits „ 
pour en dispofer- lui- même dans un. terme 
doat les deux Parties conviendront entre el- 
les „ ou qui fera fixé par un Tiers de leur 
clioix, Pour effeêtuer le dit Arrangement. lar 
République Frangoift s'engege, en: outre, 
emptoyer tout fon pouvoir, pour epérer, eù- 
faveur du dit Prince d'Orange & de fes Héri- 
tiers mâles , la {écularifation des Evêchés de 


Mürtzbourg Wde Bumberg , auxquels fera at- 


tachée la Dignité Eleânrale, & À fairc en for 
te que la-réverfibilitd des dits Evêchés foit as- 
farée à la Maifon de DBrandebourg , en cas: 
que la Ligne mâle de la Maifon d'Orange vien* 
ne à s'éteindre. °° … ' Os 


De Parts, Ze 28 Nivéfe (18. Janvier: 
Le féjour du Premier-Confu/ A Lyom ett 


top: fatéreffant, & fera twop mémorable, 


‘même trop cOUrt, pour ne pas en fuivre les 

circonftances avec quelque détail & préci- 
fun. C'eft pourquoi, aprês avoir fait con- 
noître le Bulletin authentique du voyage 
de Benaparte à Lyon, & de fa réception 
en cette Ville dans la foirée du er. Nivófe 
Crt. Janvier, ) nous allous donner ici ce- 
lui des Audiences du lendemain, déjà an- 
noncées (dans notre dernier Supplément.) 
Ce fecond Bulletin, pubtié hier à Paris, 
ett ainft congu. 


LvYoN., fe za. Nivôfe (12. Janvier.) 

> Aujourd'hui à midi, toutes les Autorités- 
Conftiiuuées du Département & de la Ville, 
ainfì que les Corps Militaires, dont un grand 
hombre revenant d'Zgypte, ont été préfentés 
au Premier-Conful. Illa regu enfuite des Dé- 
putations du Commerce & des Sociétés fra- 
wantes; il a entretenu chacune d'elles des cho- 
fes qui lui font propress il s’ctt montré par- 
faitement inftruit de leurs intérêts, de leurs 
travaux; & al leur a donnél’afTurance de lem- 
preffement/ du Gouvernement à favorifer leurs 
efforts & àenaffurerlcfuccès. ll a pareillement 
recu K entretenu en particutier chacun des Pré- 
fets des Départemens Méridionaux convoqucs 
ici; & il s'ett occupd avec eux de ce qui con- 
cerne l’Adminiftration , qui leur cft corfiée, ** 

‚ Aprês cette premiëre partie de l'Audien- 
Ce, qui a duré jusqu'à trois heures, & de Ìa- 
quelle chaque Députation a remporté une fa- 
tisfaction manifefte , le Premier -Conful a rccu 
les Membres de la Con/ulte Extraordinaire, 
an nvombre de 4503 & c'eft dans leur propre 
langue qu'il les a entretenus des changemens 
dont ils s'occupoient dans l'orgauifation de 
leur République, du refpe@t qu'ils devoient 
prendre pour eux-mêmes en devenant ure 
Nation libre, & des devoirs qui en réfuire- 
roiest pour eux ; les exhortant à mettre au 
premier rang le maintien des Propriétós & le 
vefpeët pour la Religion. Cette feconde Au- 
dreuce a duré jusqu”4 fix heures; & tous les 


annet ne nee pen 
On avertit, qwàù la demande des Heéritiers de feusè BARTUE-ELSONORRE V Aij 


El 
NMembres-de la Conf/ulte , y ayant rene) 
nouvelle preuve de Vinté:êr, que je G 
neiment Prangovis porte à r’Indépend, 
leur Pays, fe font retirés avec une JP, 
éclatoit de toutes parts, & qui aura é 
eux un Eepcourag-iment à confcmmer JÉ 
waux de la manière la plus contormt ® 
table inrérêc de la Cisalpine. °” | 
‚, Daas ia toirée, le Premier - Conf? 
rendu au Spe&acie, où l'on jouoit Mel, 
les acclamazions fans cuflé 1épérécs de. 
éateurs , les Ill minatious générales: 41 


trouvées à fa fortie, comme le jou 


:f 
dent , & qu'il paroîtra difficile defi 
pendant la durée de fou féjour ici, Cy 
jouir avec transport de lartachemert vj, 
corfiance, gu’infpire le Gouvernemerig, 
les ilabirans de cetre Cité, fi iutérefs 
fes malheurs, par fon dévouements 
efforts renaillans de fon Commerce » 
Induftrie Manufaturière , & par tc 
efpérances qu’ils donnent pour la profpé'ikk 
me du Commerce extérieur de la Répob! 

Une particularité à ajouter au réC 
deflus, & laquelle paroît ne pas er 
intérêt, eft celle communiquée aujolf 
par le Pournal ofsciel en ces termes. 9 
5, Cardinal Bellinzone, Envoyé du 
» la Confulte, & Député à la mên!. 
> fulte comme Evégue de Céfène, 4 
> te 22. Nivôle, avec le Premier -C 

| De Leype, Je 24. Janvier. 

Le petit Pays de Zucques vient é% 
voir, la première des Républiques j 
nes, fa nouvelle Conlitution, qui 
rantit fes Limites, ê& une Forme dé, 
vernement libre. Cette Confticutiof | 
arrêtée , adoptée, mife en activité; N 
de Décembre & au commencement df 
courant, fous les aufpices du Cowf‚ 
Frangois, Saliceti, Nous reviendro® 


cet événement dans le Supplément. Á 


Ni 





GEREN, Veuve de GUILLAUME-ADRIEN-JEAN BRUINING, Zes Officiers 


paux de la Ville de CAMPEN ont fomné @ cité par Edit ad valvas curie, en datt 
Décembre18or. TufoporE- MARC-EXALTO D'ALMARAS, ayant pour fa pô! 
de fucceffian à la fus-dite Hérédité , pdur comparoitre par devant eux , en perfonnt | 


4 
Pi À 


Procureur , dans le délai d'une année GS fix femaines, à dater du jour préfcrit, 
de recueillir fa part dans cette Succeffion ; faute de quoi , il en fera ordonné comme &? 


In idem, 


(CSigné)) 


JT. Auverer, Seergeairt’ 


JEAN & CARL HASSELGREEN, à AMSTERDAM, avertifent, qu'ils vaak 
deur Comptoir, pendant les mois de Janvier, Lévrier, € Mars prochains, pré ‚ 
tous les Mercredis, depuis 9. heures jusqu'à midi, au payement des Inrérêts de la W) 
Zion fur Rentes-Viagères , faite pour le compte du Royaume de Suède, au CombP'ú 
ABRAHAM & SimÉon Boas & Comp. à La HaAyr, & condition qu'on feit ®\ 


Certifcat -de-vie des Corps, fur lesquels elles font délivrées, 


en dm STEN EE ne 


mtd En 
Ad LE YDE, an Bureau des NouveuLrLeEs PoririQU 





var ABRANaANM BLUS SÉ, le Jeune, 


NUMERO VII, dee 
JPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUËS, 


SE Publiées à LEYDE, le 26. Janvier 1802. 


tE XTRAIT Pune Lettre de Con STANTINOPLE du 15. Décembre, 18or, 
N a omis, dans te Premier récit de Ventrée folemnelie de VEscadre du Capt- 
fan-Pacha dans ce Port te 7. de ce mois, une circonftance, d'abord in- 
Ï différente 2UX yeux du Pnblic, maïs qui enfuite l'a intéreflé beaucoup, lors- 
fe de Cord il en a connu la caufe. C't qu'avant que le Capitan-Pacha & fon Cor- 
Ì Fran, oP taines defcendiffent à terre, pour entrer en Corps dans la Ville, le Pavil- 
A re qui fe trouvoie arboré fur le VaifTeau- Amiral au - defTous du Pavillon Zure, 
f el €. Un ate, auffi peu important en lui-même, eft devenu três-digne de remar- 
A “Puis qu'on a Appris, ces jours-ci, qu'il avoit été ordonné expreflément par la 
We’ ba COndescendre aux defirs des Agens de France, fecondés par les Miniftres de 
tes dei ngleterre, Le Chef-de- Brigade Frangois, Sébaffiani, & le Chargé- d'af- 
bmanne même Nation, Ruin, desagréablement furpris de voir, à "apparition del’ Escadre 
es ln Vaffront fait au Pavillon de leur République, en portêrent far-le- champ de 
de dn 2u Miniftre Zure: Et PAmbaffadeur d'Angleterre, Mylord Elgin, ainfì que 
Pens 5 ufie, le Général de Tamara , yréunirent auffi-tôt leurs repréfentations, ob- 
> U 2u moins Une pareille humiliation pour la Nation Frangoife n'étoit point de 
Ment même où ja Paix venoit d'être concluë avec elle. Le Comte d'Elgin 
Temontran fe Pifani à bord du Vaiffeau- Amiral Turc, pour faire à ce fujet 
‚ Mr. Pifant £ Amicales au Capitan- Pacha: Mais, en arrivant chez ce Grand - Ami- 
foie objet dean déjà précédé par un Firman, ou Ordre de la Porte, qui rem- 


. A miflion. Cet accor entre les Repréfentans des Gouvernemens cí- 
Bie mol dze  Ì défére ae 4 


: 


des fimurtané nce prompte & volontaire du Miniftère Ottoman à leurs de- 
e Luc €s, ont caufé ici une grande fatisfation. dens Nn 
4 Cette vite 1 » de 7, Janvier, 18os, L'arrivée du Commiffaire Prangois, Oe 
Duvernement d 19. Décembre , a été fuivie de très-près de Vorganifation it u 
ife, char é Hotre République, Dès le 23. du même mois, la Commiffion Zuc- 
ès, r 3 e de rédiger une nouvelle Conftitution , acheva fon travail: Trois jours 
t Etcelui- j Fut fanêionné par up Décret d'acceptation du Gouvernement provifoi- 
Cl» Chargé des premières nominations ‚ lesa faitesavectantde diligence , qu’a- 
b pee les Autorités fuprêmes ont été inftallées. Elles confittent dans ua 
k 20. Citoy € 300, Membres, qui délèguent le Pouvoir- Légiflatif à une emme 
evoir E Vens d'entre CUX3 en un Collège de douze Anziant C Anciens, ) Charg sd 
récutif; enfin, en un Confeil d° Adminiftration, compofé des dnziani & de pit- 


njeil, lors q ;Minitres, Le Citoyen Salicets a adreffé à la Commiffion du Grand- 
e Cito € fa première réunion, le Discours de réception, que voici, 
tion dad SALICeTI ‚ Envoyé-Extraordinaire du Gouvernement Frangois, à la Députz- 
» Cr Aen Grand. Confeil de da 


Republique Lucquoife. n 
8, gui De . La République 3 Lubanc. fore dans ce moment le fpe8acle d'un Be 
hus > due le} 9mmotion reflaiflie fa Liberté, en derruifant , par un afentiment unanime, 5 
Alution beh & Pufage du Pouwvoir fembloient avoir confacrés. Auf c'efl moins nek 
kial, } 8 C cer Brat vient d'eprouwer, qu'une végénération , qui s'eft opérde dans fon Pate 
fla réunion „eleuston nouvelle, que le Peuple Lucquois s'eft donnde , & dont le premier aës 
fuceès, a hj Repréfcntans, confucre des principes libéraux , qui en afurent la durée @ 
Êre fouweni Brofpérite de la République en fera le réfultat, fì vous avez toujours préfent è 
@rchant fans Ans eft le voeu du Peuple, & quels font les devoirs de fes Magiflrars; fis id 
le vos Concizo fe dans le chemin de Îa Jugefle, vous cimentez par de bonnes Loix Vaccord, 
Divifons den ded manifelt dans leur adhefion à& la Conflitution. Dansles grands Erars, 
MPtement rg eftines Produifent des Maux, occafionnent des dichiremens, qui peuvent être 
3 Parés Par les maffes; mais, dans une Nation peu nombreufe, la discorde cnire 
Bute & s'accrogs ptPlice Prolongé; c'efl , pour ainfi dire, une baine de Famille, qui das 
(U les forces Pd a Préfence de Vobjet, gui en efl la caufe, &, en epuifant „ainfi peu- de 
Citoyens eft un COrPs foidle, en entraine la mort infailliblemenrt. Si donc l'accord dal 
FU leg petits Gonverna bs. Brandes Républiques, c'eff un befoin de première réceflir 
{9 Tz H f ns Popu aires, *’ 
“heure ere ig tieure VOS efl afluree par la protetion de la République Frangoife, & per 
Puitanc Ndrê redoutables à vos Voifins; d'ailleurs vens confnex, d'un 


ebt! A um Ërat, qui, comme eelvi de Lucques, eff uni à la Rép:l!igne Frangoifee 
Prencrper Politignes & Parle fentiment de la reconnoiffauvces de Vuutre, le Princes ft 
de nrontsr fur le Túze de VEcrurie , par fuite de la Paix Continentale, a dtjd prorik 
met fa gloire à vendre heureux le Peuple, qu'il gouverne, B qu'il vent marcher fur gr 
dr ce Rui-Philoforde, que la mort a enleud trop lot à la Toscane, à Empire ? â lj 
enfin, le Roi d'Etrurie appartient à une Puiffunces jufiement refpedêe par lu fuBS$O 
Atminiflratinn & par Ju loyanté: La fermetl du Roi d’Efpagne, duns fon Alian 
Repubiigre Foangosfe, promer à la Republiqne de Lucques, de la part du Roi fo? F: 
tout le bon voifinage, quelle a druit d'en attendre, & qu'elle fraura mériter. Pe it 
d'avoir à vens annoncer, que le Premier- Confui apprendra avec intérêt, guelles ijk 
diflindes Vavenir & votre Corfliturien vons préparent; S fur-tout il m'eft bien douig 
eflurer, qu'il ne fera jamais infenfible au pluijir d'en avoir Er la caufe, & à la jabra 
d'en Etre le garant. *’ hs 
»… Al'abri des divifions inteflines, protégés à Vextdrieur, il ne vous reflera qu'à U 
per de votre bonheur inréiieur. D'ubord, des Loix orguniques © puternelles appelkrij 
miers foins: Qre dis-je? Elles font votre premier devoirs leur effet faluraire, fi 6 
faites prompuiment, fe veflentira de lu chateur bienfaifante & de la finceritd frater k 
frariment, qui vens a réunis. Pos premters regards fe porteront Jur VEducationP 
Les Enfans des Citeyens font Vefplrance de la Patries c'eft fa Propriërd la plus chèrts; 
ba Dlus Précieufs : On ne peut donc upporter trop de furveillance dans le choix des malikt 
blicaines & habiles, deflintes à cultiver ces jfeunes Plantes, & dearracher d'uutour 
ce qui paurroit nuire à leur gecroifement: Que la Peunels foit inftruite, avec doUR 
fes devoirss qu'elle connoiffe fes droits avec modeflies qu'elle apprenne fur-tout àl} 
utile à le Purrie, à chérir le travail, à ddrefler Voifiwett, le flduu le Plus funchie pou 
tnyens comme pour les Klats. Ces principes fixeront d'eux-memes votre attention fu 
ger, [ur la honte de la Mendicité, @ fur la ndcefitë de extirper du milieu de vous: i, 
érnblifunt des Blanufuures, en formaat des dtteliers publics, que vous encourdl 
Arts, comme vas Ancltres ont encouragé U’ Agriculture, qui depuis fi lonstems fel 
Campagnes; que vous occuperez une foute de mains purafites, gui devorent la fubflanfs 
Putrie, au lien d'en wivifier les refources. Dans une jute répartititon des Contributid 
zrouwerez de quoi faire face à tous les befoins de l'Erat: En refpeuntles Propriëtés 
culiers, en tenant religieufement les engagemens, que le Gouvernement pourra colis 
vous créerez worre Crédit publie, & vos Finances pourvoiront, fans peine, aux dipt F 
votre ddminiflration intérieure rendra nécefaires. Par ces disbofitions, que je zj 
vous indiauer, vous fixerez vraiment parmi vous un Peuple de Frères: Cet accord 
qui va vous honorer aux yeua de Europe, conf/olidera le repos, qui vous eff neef 
vons fera oublier les maux de la longue Guerre, qui a pendant fi longrems aflige Uns 
Enfix, vous préparerez à vous & à vos Concitoyens le bonbeur, dont la République Eb 
a voulu vous faire jouir. *° d 
De Paris, /e3o. Nivôfe (ao. Janvier.) Depuis les deux années, qu’exiftent # 
Leeiflatif & Ve Tribunat de France, on a eu fouvent, & fur-tout dans les derniëf® 
oecafion de fiire remarquer, que le Gouvernement n’applaudiffoit pas fans réfelt, 
première compoftion de ces Affemblées, nì à leur conduite. L'efpèce de Iuttêsir 
et réfultée entre les deux fortes d'Autorités, eit maintenant à la veille a’être 3 
& il n?eft pas diflicile de prévoir, que ce fera À avantage du Gouvernement. 
vellement annuel par cinquième des Lésifluteurs & des Tribuns, quì doit comij 
avoir lieu en cette année, fournira une occafion d’autant plus aifde à Veliminäid 
Membres oppofans, que le Sénat-Confervateur , à la faveur du filence dela Cool 
aadopté,le 26. Nivúfe ‚les principesde lEcricfuivant , diftribué au préalable à fes va 
‚… Le Sénat doir-il déterminer, fuivant fu confcience & fa confiance, guels font US # 
du Corps-Légflatif @ du Tribanat, gu'il n'a nommis que pour um an; on bien reribge 
Sort la dêfignation de ceux de ces Membres, qui doivent compofer le cingquième fortat 1 
dix? Telle efl la Qreftion, fur laquelle le Sénat bui-même eff dans te cas de pronorês 
mement  Voici quelques réflevions 1rés-fianples, qui peut -Etre ferviront à Pecluircit: af. 
‚Suivant la Conftitution, drticle XX, le Sénara le droit d'élire les Membres dit fl 
& cexa du Corps-Légiflauif. La durde Conflieutionnelle des fondions de Triban, sd 
hee du Coros-Légifluif , eff unifnrmdment de cinq anndes: Par exception, la durêét 
ions des Membres, nommés pour la première formation du Frbanat & du Corrs - 7 
eff, pour un cinguième d'entreeux, d'une annte funlemeuts pour un autre cinguièmt ik: 
anss pour un aulfe, de troiss ainfî de fuite, Qu'ef-ce qu’ dire? C'eft nommer des H 
gu'on juge propres Ò certaines fonWions, & en qui lon a confiance. Oweft-ce gul e 
C'eft Etre choiff par le zonfiance des EleBeurs, pour remplir de certaines fonêtions. De 
… On prapofe de frire fortir Par le Sort les vingt Tribuns & les foirante Legiflu'é fi 
zhaque année doivent quitter leurs Places ; muis ce feroit faire déterminer par te Sorte 
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den en Place cing 225, bel autre quatre, &c. La Cunflitution Frangoife n'a point conr 
ke le Sort EBledeur; ia chargd Le Bene dad den Meen Gen de Stuit sgiis puur toutté 
feite des tems, afienera à chagve Libin. à chauve Mlemitre du Corps- Leg fla if des fonen 
ie de cing Gundes; la Coniliturtan n'appelle pas i Sor: à déterminer la durce des for Ëlions 
grare Äfembre Pendant les cin Bremidres anntss de le Conflitution. ……« 15 Ei fe 

En deuz Muis, le Sénat eft Bledteurs Sa confienve cfi le titre des Elus. Elifant une m 
Mmes à des fonBions d'inggate durde, il duit dêtersniner la durde des fondsons de chacuny 
ant fa confiance. Sj le Sort déterminoir certe durce, il ne le feroit pas d'une en 
E Ds je Confiance du Sénat; il te feroit peut-drre d'une manière indiase: gn 
Mes ele ier, le Sinat ne le feroit donc pas: La Conflitution Jeroit gd de ie pa ka 
de dj n Eln, Gul n'auroit obtenn cerre guatitd de la cerfiance de VE de ge é nend. 
fik, ne leifferait en Place pendant.cing, ne feroit pus véritablement Blu, n Ä 

Gonelaons ar teams gui exclderoit cette année, . - bres da Corps -Lég (la- 

„que le Sénat doit déûgner nominarivement les Membres Pp 

lj du Teibunat fortant en Vun dia. *” 

8 Piers. confoijdg vient de monte 
se EXTRarr Je 
wp Les Lettres d° 


„quis Cormran; 









r jusqu'à 56. & un quart poer -cent. | 
s Nouvelles de Bruxeuurs du 22. Nivófe (19- Janvier.) n 
dAintens Annoncent, que le Seerétsire de la Légation zee, ei 8 
ite impor:: $ Avoir exnédië deruièrement à Loudres avve des Dépéchas a BE 
rh kes en e(t TéVvenu, ces jours patés, chargé de la Répoufe du Mini tére B: 
ien en retour du Secrétaire Anglois à Anriens ya donné Jan te 23. Ade Ra 
Krek de Conférence estraordinaire entre les Miniftres- en ln 
$À 4 Qui weft protorgde fort avant dans la nuic, & à Piffoë de en 
‘her: ORE ERE eXpédiës pour Landres, Paris & Pienne. Ou croit toujours aflez 
> AUE les Articles du Fraité de Paix definiif feroat inceffamment régiss. 
Milos AUC la red: ion en zit éréretrdée jusqu’ici ‚ Entie autres, bat id En 
MS le Marans EY COhcourir: Le Miniftre- Picnipotentisire de Sa Majefté Catho Ös 
NN ORL gel @ipO d'ilange, fe tvrouvoit encore, le 26. Décembre, à Gèzes, & 
eres d8squ'à- prefent Cà ce qu'on fgache) à diwiens. On aflure, que je 
ìiadrid s eft Montrée peu fatisfaite de la ceflinn de V'lfle de Za Trinité aux Am 
ĳ PETCE que cette Poffeffion, par fa fituation , ouvre à ces derniers une vore Bout 
enveloppe, Ande au Maxigue leurs Merchandifes. Du refte, les Négociations- 
Ppées du plus Profond fecret, *” 


T des Nouvelles de Lonp RES du 12, Janvier : Cpar voye dire@te. ) 


€ N de ce mois des Lettres de Piymoath, faivant lesquelles l'Arme- 
eff, a efTuyé peu après fon départ de violents So de Jee 
OUS a été ohtns Smparé plufteurs Vaiffeaux. On ajoute de un hdd 
ay artendorn de teatrer dans le Dort, déjà avaac le a En 
Edition peut Den bnr Neto que Soldats, D'un 
SC Poa els r bord 15. À 16. cents Hommes, tant Ù nk? ed 
elles on e informé du déparc d'une partie des Forces Nav id, je q Ane 
te Divion © Wavailié depuis quelgue tems dans les Ports de la Répub he 
efte, ayant a beke 8. après. midi derrière le Goodwin Sands , bn Re Ae 
senen. La conclufior Grece prigede de Erop 4 de toute inquiétu- 
U fojer G° …_ FEcEnte des bafes de la Paix ne peur qu She 
fa 8 Je d voe Expediciou, dont le but, dans Vétar préfent des chofes, ne fgauroit 
ir Felbijr Pordre dans les Colonies refpeltives, & de les artacher par de hou- 
IRe, ine Anciens Maîtres, Cepandant le fyllême de précaution & de 
il Er le devoir En d'érre celui du Gouvernement Britaasigne, ne lui permet p: 
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t envoyent &, nerecnie Aux dades- Occidentales des Forces, propostionnées ee 
virg Tedou utres Nations, En conégnence, Von tavailie à One a BL 
Onftes@enrs 8 Ì “Alpement de VEscadre, qui y ett defüinge. Neuf Ee 
7e à Spithead dure de Calfars fe font renduës à cet effer des Chantiers de Pa: 


ta PVec ordre de ne fuspendre teur travsii pas môme les jours de hk 
Ppbell, Cap eolée dee Veifrsaux faivants : Le Ténéruire de O8. Contre - Amira 
we dâ 0E Can, Ert/es le F zen 3 x bn ee Mi ieftie da 74. Cap. 
@7; de Täe Ep de: Ion he 97 midable, de Où. Cap. Grinda; le PLE éd 2 ders B 
Da. Can, ee 24 Cap. 7. Bliss; POrion de 74e Cap. R. Curiherts; la Refoluriom 

OP, ITlon, 1, H. Gardzer sy Vengeance de 74, Cap. CG. Duf fa Roöfifdarnve de 
& Cp. 47. pion, dB Cordier; 1a vangeance dd Fa. Cop Oe De 


de La Mrutinerie, qui a éelard dans tes premiers jours de Déeenrbre: 


À' bord du Témnéraire & de quelques autres de ces VaifTeaux , mouïllés alors dans), 
de Bantry, a entravé, durant quelques femaines, les préparatits de leur départ, 
‚été peu inftruit jusqu'à préfent des circonftances de cet incident, au fujet dua 
avons aujourd'hui quelques détzils dans deux Lietcres de Portsmouth, du 4 % 
dont voici V'Extrait. ” E 1 


‚ Depuis que l'on a appris dans ce Port la Mutinerie des Equipages, à bord ae Â 
Naifeaux de guerre dans la Baye de Bentry, l'on n'a pas-été à même d'en apprendr® d 
cularités: La communication avec I'Escadre n*{t pas libre ; on ne la permet qu'à ut P 4 
«bre de gens connus & affidés: Ainfi il n’ett pas étonnant, que dans Portsmouth meme; 
foit pas intruit des détails: Mais les précautians mêmes, qu’on prend, monrtrent 2082, 
foulèvement a été plus férieux & plus Ctendu, qu'on ne lavoit d'aberd préfumé, k 
peu différé d'une Révolre formelie: Les Réveltés avoient pris le nom de Bcys (ou Gek 
„dénomination, qui rappelle les /hite- Bays d'Irlande, En eet, les principes, q0 
„ment Îes Mautins, qui troublent la fubordination autrefois fi ekemplaire à bord des ad 
Britannigues, font ceux des Rebelles Zrlandois, & letur doivent même leur propag2®} 
ta Marine Royale. L'’on a eu limprudence d'y enrôler, de gré ou de force, tous C€$/ 6 
Jeux, qu'on faififoit en Zrlunde, gens féroces par éducation, mécontens par coûrodéig; 
mis par inclination du Pouvvit, qui les émploye à fon fervice! Et le réfaltat de cet 
reufe mefure cft, que ce font toujours dis Priendois, qui fe trouvent les premiers srik 
ces ernlèvemens de Vaiffean ou de ces Muenneiies, dont on entend perler depuis que} 
Les premiers (ymp ò ves de celle, dont il s'agit aans ce moment, fe font mransfeftés 
cinq VaifT.aux: Larsifon ou le prétexte en Fut Vordre, que rcgurent ces Vaiffes0Sf 
completter pour cinq mois: Quelques Marctots prétendirent, qu'on ne pouvoir prolof 
engagement. Le Vriffeau- Anziral de V'Escadre cít le Temeéraire, de 93. Canons, mol 





Contre -Amiral Campbell, & commandé fous lut par le Capitaine Ayles: Ce fut au 
de ce Vaiffeau, que la Matinerie éclata avec je plus de violence: Un nommé Collins: 
{Lur ce bord, fait te Capitaine au collet far te gaillard-d’avant; ce fut le fignel, bi 
partie de V'Equipage, qui fe déciara pour le Parti des Boys, répondie par le cri d'accl 
utg en pareil cas lors de la grande Révolte de la Fiorte: D'autres à bord de quelqrf 
Waifleaux fuivirent l'exemple de ce cri fédirienx: Mais, fi une partie des Matelots 
criminelle ; la fidélité des Soldarts de Marize fut d'aurant plus à Iépreuve: Sur tous ® 
feaux, ils montrèrent la même obeifance, la nême loyauc : Mais ve fut particuliër 
Ze Témêraire & la Princeffe- Royale, qu’ils fe difting»èrent par leur courage: A bor 
mier de ces Navires, dès qu’ils en evrent recu l'ordre, il ne leur fallut que peu de 
our chaffer les Mutins du gaillard-d’avant & du paffe-avant, & pour les obliger à fé 
fur Véréron, fur le beaupré, dans les fabords, & par-tout où ils purent fe fauver: 
enfin des pouts fur la dunerte, ils y furent efMiégés jusqu'à minuit & dûrent alors fe 7 
àlivrer leurs Chefs. Les Marines de la Princefe- Royale offrirent volontairement. 
vices pour fe rendre fur chaque bord, rù il y avoir des Révoltés, & pour les rédul! 
force au devoir. En conféquence, Amirauté a envoyé aux Marines une Lettre pú 
temercimens , dont la le&ture doit fe Faire fur tous les Vaiffeaux en préfence des Equ 
Les Mutins Prifonniers varoiffent devoir être tous transportés-à bord du Gladiator, që 
le A l'entrée de notre Ilivre; & le Confeil-de-Guerre, qui les jugera, commencer? 
cours de cette femaine. Aujourd'hui, un coup de fignal a annoncé la tenut d'un 30, 
{eil-de- Guerre, qui a condamné à être pendu un Soldat de Marine, fur la Frégaté 4 
coupable d'avoir affailli & bieffé fon Caporal, qui avoit fart mettre l'un de fes Camar' 
fers. — L'oneft perfuadé, que cette fois-ci il fera ufé de rignenr, afia de mettr® 
pour toures un frein à cet efprit d'infubordination, qui mineroit & jetteroit bientôt d 
principal boulevard de I'Angleterre. *° 
„Il y a peut-être queique exaggération daas ces Avis: Du moins la Caufé 
{onniers , actuellement en Jugement au nombre de quatorze, n'eft pas fi desefpéf 
n’ait été figné par presque tous les Merins des Vaiffeaux , mouillés à la Rade 18 
bead, une Requte au Roi, déjà envoyée au Premier-Commiffzire de rAmirzüf 
le fupplier d'accorder un entier Pardon à ces Accufés. Les Chefs- d' Accus 
„‚ d'avoir tenu ou tenté de tenir des Affemb!ées féditieufes ; de s’ètre fervis d'eX 
„‚ féditieufes ou d'avoir ceché de telles expreffions, proférées en leur préfencé! 
„ B'avoir point révélé à teur Officier- Commandant des discours, tendant à ep? 
„ fervice de Sa Majefté; d'avoir étá préfens à des actes de mutinerie & de fédi' 
„wete zr, & le 15. Déeembre 18or , é£ de n'avoir pas fait les derniers efforts 
» empêcher.” — Banque, 189. & demi. Zudes, e15. & demi. Aan. conf. à 3. |! 
d LEYDY:, ex Bureau des NoUverLLeEsS Pobunal 
Bi ÂBRAHAM BLUS SÉ, de Jeune. 
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